
Femmes et sexualité en Chine

Colères

janvier 1980



L’analyse de cette question faite par les camarades Chinois de la revue ”Minus 5”
semble correspondre à une situation qui existait en France il y a 50 ans, du point de vue
du statut réel de la femme en chine, comme par exemple la paye qui n’est pas la même
pour un même travail (mais on ne doit pas oublier qu’aux USA les femmes gagnent en
moyenne 30 à 40% de moins à travail égal. Ils semblent aussi beaucoup attendre d’une
libéralisation du régime quant à une amélioration dans ce domaine.

On apprend qu’en Chine comme ailleurs, la femme souffre d’une double exploitation,
le travail à la maison et le soin des enfants, lui incombant, quand elle travaille aussi à
l’extérieur.

La répression sexuelle, autre visage du totalitarisme, atteint un degré qui n’a d’égal
que l’hypocrisie derrière laquelle elle se cache. La loi sur le mariage de 1950 abolissait
le mariage féodal et la polygamie, préconisait l’amour libre et le mariage libre, dit :

”Pour se marrier, le couple ne doit pas seulement avoir le consentement des
parents, mais plus important celui du cadre du Parti sur le lieu de travail”.

Très souvent ce cadre du Parti peut leur refuser la permission pour raisons d’âge. Bien
que l’âge légal soit de 18 ans pour les femmes et de 20 ans pour les hommes, en pratique
on encourage les mariages tardifs, autant comme moyen de contrôle de croissance démo-
graphique, que pour permettre une utilisation maximale de la main d’oeuvre jeune dans
la production.

Aussi la règle courante veut que les femmes attendent l’âge de 25 ans pour être auto-
risées à se marrier (et les hommes 27 ans).

Et même quand ils sont mariés l’homme et la femme ne sont pas sûrs de pouvoir se
voir plus de 15 jours par an. Il est très fréquent qu’on les envoie travailler à plusieurs
centaines de km de distance l’un de l’autre et pendant plusieurs années.

Tout ce qui concerne le ”sexe” est considéré comme dégoutant, mystique et risquant
d’entrainer la corrosion de l’esprit révolutionnaire. Pour la masturbation c’est pire. Dans
un mensuel datant de 75 sur ce sujet, on y trouve qu’elle entraine les troubles suivants :
1. stimulation mentale excessive
2. Insomnie
3. Degradation physique générale
4. Erosion de l’esprit révolutionnaire
Pour soigner le ”Mal” il est recommandé
1. Acupuncture
2. Gymnastique
3. Exercices physiques et surtout
4. Etudier très sérieusement les oeuvres de Marx, Lenine et Mao !
Un système de culpabilisation est installé à tout les niveaux de la vie sexuelle de tous

les individus.
On pourrait s’attendre, d’après ce qu’on en sait, qu’au moins en matière de contracep-

tion, la liberté est la règle En effet l’avortement est légal, bon marché, sûr et facile. Si
une fille non mariée est enceinte et veut avorter, elle pourra bénéficier de tous ces avan-
tages. Mais son unité de production sera au courant et elle aura à endurer toutes sortes
d’humiliations et d’interrogatoires culpabilisants. La même chose pour la demande de
pilule. De sorte qu’au lieu de les acheter légalement par le docteur, les femmes préfèrent
l’acheter au marché noir à des prix beaucoup plus élevés.
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